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Nombre d’espèces exotiques envahissantes marines ayant un impact significatif parmi 329 pour lesquelles des données étaient 
disponibles au moment de l’étude, dans les différentes écorégions marines (Molnar et al., 2008).
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Principaux facteurs menaçant les espèces marines classées en danger critique (CR), en danger (EN) et vulnérable 

(VU) d’après la Liste rouge mondiale de l’UICN (IUCN 2019. The IUCN Red List of Threatened Species. Version 

2019-1 ; www.iucnredlist.org).
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 Quelles sont les espèces marines non-indigènes connues ?

 Parmi ces espèces, quelles sont celles dont les impacts

écologiques ou socio-économiques, avérés ou potentiels,

sont les plus importants ?

 Quels sont les principaux vecteurs d’introduction ?

 Quelles sont les espèces exotiques envahissantes marines

présentes dans les pays voisins ou les mers régionales

susceptibles de constituer un risque pour les collectivités

d’outre-mer ?

 Quelles réglementations ?

 Quels sont les programmes de gestion et de recherche mis

en oeuvre?
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Figure 8 : Nombre d’espèces exotiques

marines documentées dans les collectivités

d’outre-mer par type biologique.

Figure 9 : Nombre d’espèces exotiques

marines documentées par collectivité d’outre-

mer
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PROLIFÉRATION D’ESPÈCES INDIGÈNES ET D’ESPÈCES EXOTIQUES : 
DEUX PROBLÉMATIQUES BIEN DISTINCTES 

Echouages de sargasses sur la plage de Sainte-Marie, Martinique 

© Florence Menez

Acanthaster planci © Mehdi Adjeroud
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Tubastraea coccinea à Saint-Martin © 
Julien Chalifour

Colonie de tuniciers Botrylloides violaceus © Wilfried Thomas

Halophila stipulacea © Julien Chalifour

Charybdis hellerii © U.S. Geological Survey

© Julien Chalifour

© Frank Urtizberea

© Mayalen Zubia



LE TRANSPORT MARITIME ET LA NAVIGATION DE PLAISANCE : PRINCIPAUX 
VECTEURS D’INTRODUCTION ET DE DISPERSION 

Seules deux espèces semblent avoir fait l’objet d’introductions volontaires dans le 

milieu naturel : les gastéropodes Tectus niloticus et Turbo marmoratus en 

Polynésie française 

Le Cobia (Rachycentron canadum) et l’Ombrine ocellée (Sciaenops ocellatus) 

élevés à Mayotte et à La Réunion sont maintenant observés dans les lagons 

après s’être échappés de leurs bassins. 

En Polynésie française, l’anémone Exaiptasia pallida a été introduite 

involontairement dans de nombreux atolls lors de transferts de nacres pour le 

développement de la perliculture 

Etat des lieux 

© Frank Urtizberea© Mayalen Zubia



Le Port de La Réunion et le port de Noumea, 

figurent parmi les 10 premiers ports français en 

tonnage de marchandises

Nouméa : deuxième plateforme de 

transbordement de l’Océanie 

Etat des lieux 



 Maturité à 1 an

 50 000 œufs tous les 3 jours

 Pas de prédateurs

Exemple 1 : le Poisson lion (Pterois volitans / P miles)



 100 espèces de poissons consommées

 En deux ans diminution de 65% de la biomasse de petits 

poissons des récifs des Bahamas

 Impacts sur les stocks et accroit les effets de la surpêche

 Favorise le développement d’algues

Exemple 1 : le Poisson lion (Pterois volitans)



Exemple 1 : le Poisson lion (Pterois volitans)

 300 individus / ha



Exemple 1 : le Poisson lion (Pterois volitans)



© Eva Moisan

Exemple 2 : Halophila stipulacea

 Phanérogame marine, originaire de l’océan Indien et de la mer Rouge

 capable de se reproduire de manière végétative 

 Martinique en 2006, Saint-Martin et Guadeloupe en 2011

 Introduction via des navires de plaisance venant d’abord de Méditerranée

 puis dispersion via des navires de plaisance entre les îles des Antilles



H.stipulacea en Caraïbe. Willette et al., 2014

Exemple 2 : Halophila stipulacea

Compétition avec herbiers indigènes à Syringodium filiforme

et Halophila baillonis, qu’elle a en grande partie remplacés

en Guadeloupe.

Compétition avec les herbiers à Thalassia testudinum (semble 

résistants)

Les impacts du remplacement des herbiers indigènes par des

herbiers à H. stipulacea sont encore à l’étude. 

Willette et al., 2014



 Bonaire

 Des expériences de préférences alimentaires ont montré que 

les tortues vertes broutaient préférentiellement l’espèce 

indigène T. testudinum

 Des expériences d’exclusion ont montré que les herbiers à H. 

stipulacea poussaient plus vite dans les zones broutées que 

dans celles non broutées.

 H. stipulacea a connu une expansion importante, passant de 

6% à 20% d’occurrence entre 2011 et 2017, envahissant 29 

nouveaux sites. Pendant la même période, l’occurrence de T. 

testudinum a diminué de 33%

Exemple 2 : Halophila stipulacea



Exemple 3 : Crabe vert (Carcinus maenas)

 Originaire d’Europe et du nord de l’Afrique, 

 En expansion sur la côte est de l’Amérique du Nord,

 Découvert en 2013 dans le Grand Etang de Miquelon

 Sur la liste de l’UICN des 100 espèces les plus envahissantes au monde 

 Une menace pour les larves de homards et la faune des herbiers à zostères



En 1983 et 1984, un pathogène non identifié à ce jour a

été responsable dans les Caraïbes, des Bermudes

jusqu’à l’Amérique du Sud, d’une mortalité massive de

l’oursin indigène Diadema antillarum, allant jusqu’à 97 %

par endroit.

Ce phénomène est considéré comme l’épisode de

mortalité le plus massif jamais rapporté dans le monde

marin et les populations d’oursins n’ont toujours pas

retrouvé leur taille d’origine.

L’épidémie a débuté à seulement quelques kilomètres de

l’entrée du canal de Panama ce qui suggère fortement

une introduction du pathogène par le transport maritime,

vraisemblablement par les eaux de ballast.

Exemple 4 



Contexte régional à risque



Contexte régional à risques



Contexte régional à risques



PRINCIPAUX CONSTATS

UN MANQUE CRITIQUE DE CONNAISSANCES 



PRINCIPAUX CONSTATS

UNE FAIBLE PRISE EN COMPTE DU RISQUE 

2,5%

Giakoumi et al., 2016 



Comment renforcer la prise en compte du risque posé 
par les invasions biologiques marines pour les 
écosystèmes marins et côtiers d’outre-mer? 



2,5%

Pistes d’actions et recommandations 

Intégrer les EEE marines dans les outils et instances de planification de l’espace maritime 

SAR et SDAGE dans les départements d’outre-mer, les schémas régionaux de développement de 

l’aquaculture ou le plan de gestion de l’espace maritime de Moorea en Polynésie française, document 

stratégique à l’échelle du bassin maritime élaboré par les CMUB 

Intégrer la prévention et la gestion des EEE marines dans les plans de gestion des aires 

marines protégées

Inventaire des espèces exotiques marines présentes, surveillance des espèces prioritaires, analyse 

des vecteurs potentiels d’introduction et de dispersion avec la mise en place d’actions de gestion (par 

exemple, la gestion du carénage des navires de plaisance), sensibilisation du grand public et de 

groupes d’acteurs spécifiques

Conduire des inventaires dans les points chauds d’introduction pour favoriser la détection 

précoce (ports, les marinas et les sites aquacoles)



Faire des ports d’outre-mer des acteurs majeurs de la prévention des espèces exotiques 

envahissantes marines 
Principale porte d’entrée pour ces espèces avec souvent la responsabilité de la gestion d’un environnement

souvent remarquable (Grand port maritime de Guadeloupe et ses 8000 ha dans le Grand Cul-de-Sac marin)

Projets de développement des ports et plan de prévention des introductions d’espèces marines non-

indigènes et moyens de suivi et de surveillance a mettre à oeuvre

Etendre à l’outre-mer les programmes de surveillance sur les espèces marines non-indigènes 

développés dans le cadre de la DCSMM 

Favoriser la mise oeuvre, la promotion et la diffusion des bonnes pratiques

Essentiel de placer la gestion du biofouling au même niveau d’importance que celle des eaux de ballast

. 

Pistes d’actions et recommandations 





Ailleurs…





"La détection a eu lieu donc on passe à la phase suivante 

qui est la phase de lutte."

Carole Coquio, adjointe à la DTAM SPM

https://la1ere.francetvinfo.fr/saintpierremiquelon/proliferation-du-crabe-vert-inquiete-saint-pierre-miquelon-866650.html
https://la1ere.francetvinfo.fr/saintpierremiquelon/proliferation-du-crabe-vert-inquiete-saint-pierre-miquelon-866650.html


https://www.youtube.com/watch?v=lCz0PVHzCSQ

https://www.youtube.com/watch?v=lCz0PVHzCSQ

